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DES FEMMES DANS
UN MONDE DE BRUT

Christine Sefolosha
Sans titre, non date
craie pastelal huile
surpapier 54x43cm
collection
DcStadshof Musee
Dr Guisla n Gard

Si les circuits officiels de l'art sont encore
prompts à exposer plus d'hommes que de
femmes, on pouva t attendre plus de parité
du côté des marges de l'Art brut. Pourtant...
PAR COLIN CYVOCT

I n'est plus possible d'ignorer
l'existence de l'Art brut, de l'art
singulier et autre «outsider art ,
tant les expositions ct les salons
marchands, comme ce mois-ci
Outsidei Art Pair, sont désormais
nombreux Les appellations desi

gnant ces productions peuvent bien
varier suivant les commissaires d'expo
sitions et les pays, il s'agit toujours de ces
créations réalisées par des marginaux
souvent autodidactes et visionnaires,
par des « fous » et autres exclus des auto-
routes balisées et contrôlées de la culture
« officielle > , del'arl contemporain sou-
tenu par les institutions et le marche
Voici donc des hommes et des temmes
réalisant des œuvres a priori hors de
toute pression culturelle et sociale, uni-
quement habites par une impérieuse
nécessite de matérialiser une réalité
intime, secrete, sansdesirde reconnais
sancc, sans accorder d'importance au
regard de l'autre, souvent même avec
une volonté de garder l'œuvre clandes-
tine, secrete, sauvage

DES CHIFFRES ÉLOQUENTS

Nous sa\ons, hélas que la culture
dominante, comme les autres pou-
voirs, ne prête encore que bien peu
d'attention aux femmes I a question
de leur légitimité créatrice est lom
d'être résolue Une majorité des étu-
diants en ecoles d'art sont des étu-
diantes-en 2012-2013, 64% d'élevés
fémin ines -, maîs cette presence
importante ne se retrouve guère dans
les expositions institutionnelles Les
instances de légitimation cu l ture l le
accordent toujours une place large-
ment majoritaire aux jeunes et moins
jeunes < artistes émergents > hommes
Les créateurs d'Art brut et d'art singu-
lier évoluant lom des conventions et
des pressions socioculturelles, on
pourrait s'attendre a ne pas retrouver
cette même prédominance masculine
Pourtant, Sarah Lombardi, directrice
de la Collection de l'Art brut de Lau-
sanne, temple historique de l'art cultu-
rellement illicite, doit constatei le
contraire < Au sem de la Collection de
l'Art brut, on trouve nettement plus
d'auteurs hommes que femmes On a a
peu pres les mêmes proportions
d'hommes et de femmes reconnus
chez les créateurs intègres socialement
que chez ceux ayant un parcours diffé-
rent, particulier, hors normes Même
constat fait par Laurent Danchm, écri-

vain, critique d'art, commissaire d'ex-
position indépendant passionne par
les univers si nguliers < l'idée de parite
me semble totalement étrangère au
champ de l'^rt brut et de l'art "hors
normes" Concernant ces domaines, il
ne me semble pas y avoir de point de
vue significatif sur le genre ni aucun
souci de parite Parmi les artistes
phares, on trouve AdoltWolfli, Augus
tm Lesage ou Auguste Foieslier, des
hommes, maîs également cles femmes
tout aussi lemaïquables telles Aloise
Corbaz Laure Pigeon ou Madge Gil!
Penser qu'il devrait y avoir plus de
femmes reconnues dans I art "des
marges" que dans l'art "normal" pré-
suppose qu'il y aurait un rejet social
plus important des temmes vis-a-vis
des normes culturelles Je ne croîs pas
que cela corresponde a la réalité »
Celui-ci nuance pourtant son propos
<• Cela dit, la question n'est pas simple
Quand nous avons organise l'exposi
tion "Art brut et compagnie" a la Halle
Saint-Pierre a Paris, en 1995 nous
avons sélectionne cent onze auteurs
provenant de neuf collections diffé-
rentes en choisissant dans chaque col-
lection ce qui nous semblait le plus
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«L Art brut dans
lemonde»

jusqu au 2 novembre
Collect ondel Art
bruta Lausanne
(Suisse) Tarifs

8et4€ Comm ssaire
LuaennpPeiry
wwwartbrutch

«SousleventdelArî
brutî Lacollection

Stadshof»
|usqu au4janvier
2015 Halle Saint
Pierrea Paris

LesamedideH h
a 19h Ledimanche

de12ha18h
Tarfs 8et656
Commissaire

Mart ncLusardy
www hallesa nt

pier re o rg

«LAutredelart»
du3octobre20U
au11|anvier2015
LaMaVilleneuve

d Ascq [59]
Tarifs 10et7€

Commissaire Savme
Faupin assistee
deLucieGarcon

www musee lam fr

«CollectionABCD
Bruno Decharme »
du18octobre20U
au18|anvier2Q15

Ma son Rouge
Fondation Antoine
deGalbert Pars

Tarifs 9 et 6 e
Commissaires

BrunoDecharme
etAnto ne deGalbert
www lamaison ougc

org

OutsiderArtFair20U
du 23 au 2o octobre

20U HotelleA
Paris 8 Tarif ISC

[30€lejou'-du
vernissage)

outsiderartfaircom

remarquable Resultat il y avait quatre
vingt-deux hommes et vingt neuf
femmes soit 26% Ce qui correspond
grosso modo aux proportions que l'on
retrouve dans les expositions d'art
contemporain 'savant" labelhsees par
le marche et les institutions
Cette tendance se confirme pour les
expositions sur l'Art biut < Myce
hum , manifestation qui se tenait cet
ete a l'abbaye d'Aubenve, présentait six
créatrices pour vingt créateurs En
2012, a la Halle Saint Pierre il y avait
quatre femmes - peut être cinq, la
seule information que I on ait sur
Andrea Oderda étant son nom - et qua
raule hommes (ou, donc, tiente-neuf)
participant a I exposition « Banditti
dell'Arte > Une tendance qui persiste
cet automne a Paris Si, a la Halle Saint
Pierre, l'exposition < Sous le vent de
l'Art brut, collection de Stadshof» reu
mt pres de la moitié d'auteures femmes
(13 pour 28 hommes, dont Christine
Sefolosha, AnnaZemankovaet Aaltje
Dammer), les c h i f f i e s sont plus
conformes a la « tradition > a la Maison
Rouge dans I exposition Art brut
C ollection ABCD,BrunoDecharme >
Cette exigeante selection d'œuvres de
148 artistes, choisis parmi les 300 que
compte I exceptionnelle collection
Decharme, presente 118 auteurs mas-
culins pour 30 femmes parmi les-
quelles Judith Scott (USA, 1943-2005)
et ses mystérieux assemblages de tex
tiles hétéroclites

SE MÉFIER DESGENERALITÉS
Les femmes auraient-elles un désir de
creation intime, non socialise, plus
faible que celui des hommes ? Leur rela
lion au reel et a l'imaginaire serait-elle
différente, conditionnée par des mille-
nanes de différenciation sociale ? Poui
Sarah Lombardi, < les femmes sont

incontestablement constituées diffé-
remment des hommes, maîs la societe
a tendance a accentuer les cl ivages entre
masculin et feminin On retrouve ces
clivages dans les techniques utilisées
par les artistes de la Collection de I Art
brut, il est impossible de creer hors de
toute influence Peu d hommes ont tra
vaille les textiles, et aucune femme n a
réalise des œuv res en bois Maîs ce n'est
pas parce qu une femme réalise des bro-
deries qu'elle cree dans une tradition
feminine passive Helga Goetze (Alle-
magne, 1922-2008) revendique avec
ardeur et force sur de grands tissus bio-
des une ladicale liberation sexuelle, elle
v dénonce les tabous et l'inhibition lies
a la sexualité Concernant l'Art brut, il
est clair que les femmes créent de façon
autonome, l'idée d'imiter ou d'être dans
le s i l lage des hommes leur cst
étrangère
Pour Laurent Danchin, il faut se mefier
des généralités Avec I art singulier, nous
sommes dans le domaine de l'excep
lion I es créateurs y sont toujours des

personnes foncièrement hors normes
11 semble tout de même que les horn rn es
sont souvent plus préoccupes par la géo-
métrie des choses par des constructions
plus organisées, plus systématiques Les
femmes seraient plus sensibles, plus
intuitives souvent avec des references
au corps, parfois avec une impression-
nante liberte Sur ce su]et celui-ci cite
deux auteures femmes « Une féministe
new-)orkaise Marilyn French, qui
publie en 1977 Toilette pour femmes ou
elle explique comment les hommes,
incapables de donner lavie dans et avec
leur corps, s'épuisent a s'mveiitei des
substituts a leur incapacite a creer Et
Marguerite Vourcenar qui s'insurge
contre I idée de féminisme egahtaire,
avec la conviction que les femmes
peuvent developper dcs qualites fonda-
mentalement différentes de celles des
hommes, lom de tous modeles
masculins
Que mettent en ]eu les processus de
création des femmes, au-delà de la sin-
gularité de chaque artiste et de chaque
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œuvre ? Est il judicieux de tenter de
cerner des catégorisations qui différen-
cieraient des désirs, espérons le, tous
différents et paiticulieis ? I intel et de
l'Art brut et de toutes les formes de crea
tion plus ou moins indem nes de condi-
tionnements culturels n'est-il pas de
rester un espace de creation et de rêve
ou tout est encore possible, en toute
liberte 9 Gardons-nous d appliquer des
grilles de lecture stéréotypées bien
pratiques pour remettre chacun a sa
place traditionnelle II est si impor
lani que des espaces de libei le de crea-
tion subsistent hors champ, hors
cadres balises el controles Les petites
broderies de Jeanne Giraud (France,
1906-1993), les dessins sur papier
Arches de Ghislaine (nee a Marseille en
1958) existent en intense altente, en
toute véracité humaine, et beaucoup de
fragilite Cela seul importe vraiment
tant qu'il sera impossible de savoir
combien de femmes passent au travers
des mailles des découvreurs de réalisa
lions < hors normes »

1_Judith Scott
embrassant une
deses oeuvres
O Photo Luc enne Pe ry
Col ect Old» Artbr j t
Lausanne

2_AnnaZemankova,
Sanstitre non date
aquarplleetrrayon
de couleur sur papier
*75x59 cm collection
DeStadshof Musee
Dr Guistain Cane

3_MadgeGU
Sanstitre non date
encre surcartoline
2 2 9 x 1 7 6 c m
collection Philippe
Eternodet
Jean David Mermod
endepotauLaM
Villeneuve JAscq
iphoto M Fni gl pt


